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UOSSH'KS
CHEZ LES FRANCOPHONES DU CANADA

UNE TÉLÉ “QUÉTAINE” 
ET AXÉE SUR LE PASSÉ

L'émisMion êtilmé» par RM Giguèrm, M cHé0 eommm
un PMpmph d'un mnuvai» coplâga da la télMghn amértcalna.

4 O* façon fénéralo, laa 
Ouéhéoata aa disant aaaas 
fMu satisfaits da la télévfsian 
francaphons. La répartition 
da la proprammatian saulèwa 
daa eritlauas: “Csat très 
charpé la lundi at Inépaf laa 
autras iaurs". La pra< 
prammation da ta fin da sa> 
mains mécontanta la plupart: 
“Trap ds sports, pas da bans 
films.

Quand Radio-Canada et TVA 
onf des grilles-horaires équi­
valentes plusieurs s'estiment frus­
tres "C'est la guerre pour les

ccxes d'ecoutes On considefe 
aussi que la télévision fran­
cophone présente du "réchauffe'' 
de la television anglophone, soit 
en copiant des formules amé­
ricaines (quzz. spectacles), soit 
en présentant des séries amé­
ricaines deux ou trois ans apres 
leur sortie en version originale 
Pour plusieurs la télévision fran­
cophone se resume en une phra­
se-choc "C'est quetaine" 

Desexemt^ "Quand on copie 
les Américains, c'est quetaine 
Comparons "The Price is Right" 
et "Galaxie", les prix sont de

$20 000 au premier et un ter a 
Iriser au secorx] Le mauvais dou­
blage est egalement quetairte et 
"Vivre à trois" en est un exemple

Bref plusieurs teiespectateurs 
voient notre télévision plutôt axee 
sur le passe (Le Parc des Braves. 
Le Temps d'une Paix) Cette per­
ception que se font les Québécois 
de leur television est tiree d'une 
etude fouillee sur l'etat et l'avenir 
de la television francopihone. dont 
le rapport vient d'étre rendu pu­
bic
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4 La vlallla capitale profile ses tours à rhorlson, gardant l’espace d’un 
bras de fleuve entre son agitation dominicale et celle de sa banlieue. SI les 
automobiles ont envahi à nouveau Québec, sa rue Saint-Jean et sa Grande- 
Allée, les cyclistes s’en sont donnés à coeur Joie sur les pistes cyclatdes 
de la région environnante, profitant du traversier pour aller reluquer la 
rtve-nord à partir de Lévis. C’est néanmoins la toute nouvelle plate 
cyclable aménagée sur les battures de Beauport (notre photo) qui aura 
connu le plus fort achalandage de la Journée.

Texte et photos, page A-2

Un» épaè»$» fumé» noir» matqu» l»s d»ux pétrollar» détruit» par d»a »xplosion».

DEUX PÉTROLIERS EXPLOSENT EN 
ESPAGNE: AU MOINS 40 MORTS

a CAOiX, Espagne (AFP, AP) 
— Le bilan officiel provisoire du 
gouvernement civil de Cadix 
après rexpkMdon de deux pé­
troliers hier maün «i baie (TAl- 
gésiras (pointe sud de FEspagne) 
s’établissait i 18 morts, 27 bimsés 
et 13 disparus, en début «Taprès- 
midL

Selon les Lloyds i Londres, l’ex- 
plosiun aurait fait au moins 40 
morts. Des informations of­
ficieuses font état d'au moins 30 
morts. La première explosion a eu

lieu à |]hI7. Selon certaines in­
formations non confirmées, elle se 
serait produite è bord du pétrolier 
Japonais "Petrogen One” qui était 
en tram de recevoir du pétrole 
raffiné du pétrolier espagnol 
“Camponovia". La deuxième ex­
plosion aurait eu lieu à bord du 
vaisseau espagnol peu de temps 
après. Cependant plusieurs heures 
après le drame, il était difficile de 
se faire une idée exacte sur la 
succession des explosions et leur 
cause.

Le “Petrogen One” avait un 
équipage de W hommes, des Sud- 
Coréens pour la plupart, et le 
“Camponavia" de 30 hommes.

Les deux pétroliers étaient 
amarrés en face de la raffinerie de 
Gibraltar. Le "Petrogen One" s'est 
brisé en deux et a coulé. Le pé- 
trober espagnol s’est également 
fracturé et a sombré lentement, 
selon les pompiers d'Algestras. Les 
oléoducs ont été fermés pour évi­
ter d'autres accidents.
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CHEVRETTE ANNONCERAIT LA 
CRÉATION D’UNE COMMISSION

IIMET BTI meWRE B I WE
SURLES 
SERVICES 
DE SANTÉ
4 CPC) — Il est probable que le 

gouvernement annoncera of­
ficiellement, dès cette semaine la 
création d’une Commission d’é­
tude sur les services de santé et 
les services sociaux. C’est ce qu’a 
révélé le ministre des Affaires so­
ciales Guy Chevrette, à la fin des 
séances de la commission par­
lementaire qui a siégé la semaine 
dernière pour recevoir les opi­
nions sur un certain nomlue de 
problèmes du monde de la santé.

par Bernard RACINE

La nouvelle commission recevra 
le mandat d’étudier en profondeur 
tout le système des services de 
santé au Québec, en vue d’en 
maintenir la qualité sans conti­
nuer à augmenter le déficit de la 
province.

M. Chevrette a souhaité que 
tous les intervenants du monde 
médical collaborent à cette

commission d’enquête.
En faisant le point sur la consul­

tation, M. Chevrette a admis que 
l’une des conclusions importantes 
était la nécessité pour le milieu 
médical de se rencontrer plus sou­
vent

“Le ministère va tâcher d’ac­
centuer le nombre de rencontres 
avec l’ensemble des intervenants. 
Je pense qu’on y gagne tous à se 
parler. J’ai découvert au cours de 
ces audiences que tout ce beau 
monde ne se parle pas trop.

“Parce que s’il y avait eu le 
moindrement d’échanges entre 
certains groupes, s’il y avait le 
moindrement de dialogues entre 
certains intervenants, beaucoup 
de problèmes ne seraient même 
pas soulevés en commission par­
lementaire.”

La consultation a porté sur qua­
tre grands problèmes; les horaires 
de gardes des médecins résidents

Llr« A-2, SANTE

Le SoieiL Rene SLPierre
Le ministre des Affaires so­
ciales Guy Chevrette.

SELON GALLUP
LES CANADIENS 
ONT MOINS PEUR 
DE PERDRE LEUR 
EMPLOI EN 1985
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BANGLADESH

LE CYCLONE 
AURAIT FAIT 
5,000 MORTS
4 DHAKA (d’après AFP et 

AP) —• Le raz-de-marée pro­
voqué par un cyclone qui a ra­
vagé vendredi la côte sud du 
Bangladesh a fait au moins 1,464 
morts, ont annoncé hier des por­
te-parole officiels, qui ont ajouté 
que le bilan définitif pourrait être 
encore élevé, toutes les in­
formations n’étant pas par­
venues de certaines régions tou­
chées.

Selon la presse Bangladeshi, le 
passage du cyclone a provoqué la 
mort de plus de 5.000 personnes 
et Jeté sur le pavé plus de 50,000 
familles dans la seule région de 
Noakhalt

Le littoral du golfe du Bengale 
et les nombreuses petites Iles qui 
s’y trouvent ont été balayés par 
des vagues hautes de plus de 
trois mètres qui ont emporté les 
maisons, les récoltes et les ba­
teaux de pèche. Selon un res­
ponsable du bureau d’in­
formation à Dhaka, les habitants 
de villages entiers sur ITIe de 
.Sandwip ont été emportés par les 
vagues et noyés dans le golfe.

Ce responsable a ajouté que le 
village de Urirchar sur nie de 
.Sandwip, â près de 60 km de 
Chittagong, était la zone la plus 
touchée par le raz-de-marée. Se- 
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Un hindi plutôt rnauasad*. 
•vcc phiie intermittont* «t 
un maximum de 14 à 17. 
Demain; ciel variable.
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Lt Soleil. Gilles Lofontf

La piste (cyclable?) tracée en bordure de l'avenue des Fauvettes 
^ (prés de Périgord) à Charlesbourg est pourtant suffisamment 

Le Sol«M, Gluts Lofond dangereuse, avec ses môles de signalisation en plein dans le 
Les cyclistes, petits et grands, ont rapidement découvert les attraits de la piste des battures de Beauport Ci-dessus, utte partie du long corridor (et non en bordure) proté^... Ces deux gamines ont 
bout droit qui s'étend aux pieds du quartier Montmorency. décidé d'en rajouterl

Aussi bien profiter maintenant de 
ce qui reste de pistes cyclabies!

e La journée d’hier était idéale 
pour les amateurs de cyclisme de 
la région. Du soleil à profusion et 
juste ce qu’il faut de vent frais 
pour pousser fort sur les pédales, 
rechercher les pointes de vitesse 
sans craindre le coup de chaleur.

par Andrée ROY

Et les cyclistes étaient comme 
les pissenLts. fleurissant à chaque 
détour de rue ou de terrain vague, 
sur les bat-tures de Beauport 
comme le long de la rivière Saint- 
Charles, à ap-Rouge et Loretteville 
comme à Chcirlesbourg et à Lau- 
zon.

Malgré les outrages du temps 
(les premières pistes protégées ont

été tracées à Lévis, en 1978), le 
réseau de pistes balisées dans Qué­
bec, Lévis et leur banlieue couvre 
encore quelques centaines de ki­
lomètres. Et là où les corridors 
protégés existent, même à moitié 
effacés, encombrés de détritus, de 
pierraille et de sable, ils sont lar­
gement utilisés. Il y a encore des 
cyclistes de l’autre côté de la rue, 
d’autres qui continuent de dis­
puter leur espace sur des voies à 
haute densité automobile (certains 
même sur les autoroutes). Il y en a 
qui roulent à un mètre à l’extérieur 
du corridor cyclable... Mais la plu­
part roulent "dedans”... quand ils 
en trouvent et lorsque les condi­
tions de la piste le leur permettent

Peu d’ajouts ont été faits, depuis

trois ou quatre ans, à ce réseau 
protégé sauf l’addition de la piste 
des battures, à Beauport juste 
avant “l’été des Grands voiliers”. 
Et si l’on retrouve de très bons 
réseaux cyclables dans plusieurs 
villes (à Cap-Rouge et Char­
lesbourg, par exemple), aucun lien 
régional protégé n’existe encore 
pour donner aux cyclistes l’oc­
casion de parcourir en toute sé­
curité la région de Québec dans 
son entier.

Le long du fleuve

Auparavant aussi indifférente 
que Sainte-Foy aux demandes des 
cyclistes, Beauport a profîté de 
l’achèvement de l’autoroute Duf- 
ferin-Montmorency sur les bat­

tures pour aménager, entre l’au­
toroute 440 et le boulevard Sainte- 
Anne, un trottoir d’asphalte sé­
curitaire pour piétons et cyclistes.

Partant d’en face de la rue d’Es- 
timauville pour finir près du pont 
de nie d’Orléans, cette véloroute 
constitue, avec le corridor qui, à 
Cap-Rouge, longe la plage Saint- 
Laurent, la plus attrayante des 
pistes cyclables protégées de la 
région. H Y a des parcours qui 
longent le fleuve de belle manière 
sur la rive-sud, de Saint-Romuald 
à Lauzon en passant par Lévis. 
Mais iis ne sont pas dûment pro­
tégés par un tracé ou une si­
gnalisation particulière.

La vue sur le fleuve et la rive 
nord vaut cependant la peine

qu’on s’engage sur la rue Commer­
ciale, à Saint-Romuald, pour conti­
nuer jusqu’à la rue Saint-Laurent 
et jusqu’à Lévis, et poursuivre en­
core sur Saint-Joseph et Saint- 
Gilbert Ces pieuses dé­
nominations doivent y être pour 
quelque chose car cette route est 
qualifiée de "bonne” (à défaut d’ê­
tre “protégée”) par “Les Roues 
libres” sur la carte que cette or­
ganisation de défense des droits 
des cyclistes imprimait et dis­
tribuait en 1982.

Cette carte du réseau cyclable 
de la région de Québec (CUQ) vaut 
son pesant d’or pour les amateurs 
de vélo, que ce soit sur courte ou 
longue distance. Mise à jour pour 
la première fois en 1980, la carte 
indique les pistes cyclables amé­

nagées alors à Cap-Rouge (11 km), 
Charlesbourg (37 km), Loretteville 
(20 km), et Québec (12 km). Mais 
elle décrit également sur tout le 
territoire de la Conununauté ur­
baine de Québec des routes sé­
curitaires (même si non balisées), 
des raccourcis (faciles ou aven­
tureux) et indique quels sont les 
itinéraires représentant quelque 
danger d’y être serré de près par 
les automobiles ou les camions.

L’organisation “Les Roues li­
bres” (ou peut-être le commerçant 
spécialisé dans le cyclisme le plus 
près de chez vous) vous fera sa­
voir, si vous écrivez à C.P. 666, 
Haute-ville, Québec 4, Québec, 
GIR 4S2, comment il est possible 
de vous procurer cette carte du 
réseau cyclable.

SANTE (suite de la première page)

et internes, les unités d’en- 
seigrement clinique; la planification 
de la main-d’œuvre médicale et la 
surveillance dans les urgences.

M. Chevrette a souligné le 
consensus dégagé en commission 
au sujet des horaires de garde des 
résidents et internes. Les in­
tervenants. a-t-il noté, ont reconnu 
que la garde est primordialément 
d'ordre pédagogique et que les pé­
riodes pré-établies correspondent 
grosso modo aux besoins de cer­

taines spécialités, notamment de 
l’obstétrique.

Surveillance

Il semble que le problème de la 
surveillance des internes, la nuit 
dans les salles d’urgence, sera cor­
rigé dès le 1er juillet, date à laquelle 
les internes commencent leur stage 
d’été dans les centres hospitaliers.

On a appris au cours de la se­
maine que dans les salles d’urgence

de 11 hôpitaux, les internes étaient 
laissés sans surveillance la nuit par­
ce que certains médecins refusaient 
de travailler la nuit parce qu’ils 
gagnaient alors moins que durant le 
jour.

Il a été établi devant la commis­
sion que, d’après la loi, c’est le 
Conseil des médecins et dentistes - 
CMD — de chaque hôpital qui a la 
responsabilité de voir à ce que les 
internes soient encadrés la nuit par 
un médecin professionnel.

M. Chevrette a promis l’appui du 
ministère aux Ch^ et dit espérer 
que la situation pourra être corrigée 
sans qu’il soit nécessaire de recourir 
à la loi.

“Je suis convaincu qu’on est ca­
pable dans le dialogue d’en arriver à 
une conclusion correcte de ce pro­
blème”, a dit M. Chevrette.

Médecine Immigrés

Le ministre a accepté la sug-

PÉTROLIERS
Parmi les 16 personnes disparues 

figurent sept employés de la raf­
finerie qui circulaient en jeep au 
moment de l’explosion.

“J’ai sauté à l’eau tout de suite et 
J'ai été repêché par la police”, a 
déclaré un membre de l’équipage du 
bâtiment espagnol qui a été lé­
gèrement blessé.

Témoignages

Selon des témoins, les dé­
flagrations ont bnsé les vitres de 
toutes les habitations du voisinage. 
D’épaisses colonnes de fumée noires 
s’élevaient à 200 mètres de hauteur 
après les explosions.

Des fenêtres de son éta­
blissement, d’où il a vu la ca­
tastrophe “en direct”, un res­
taurateur raconte la panique sur les

(suite de la première page)

plages et les habitations voisines: 
“Je peux vous dire que la po­
pulation a eu très peur. Tout le 
monde s’est sauvé en courant, en 
voiture, comme ils ont pu”.

“Dantesque, ajoute un autre. 11 y 
avait des flammes hautes comme 
celles du Mexique, vous savez 
quand la raffinerie a brûlé”.

Une grande partie des habitants 
de cette région industrielle se sont 
précipitées vers la côte pour assister 
au naufrage des navires. En leur 
absence, des vandales ont mis à sac 
plusieurs bâtiments inoccupés.

Les pompiers ont réussi à maî­
triser le sinistre au bout d’une heu­
re. Ils ont empêché que les flammes 
ne gagnent les réservoirs de la raf­
finerie située à 250 mètres du lieu de 
l'explosion.

VOTRl!! PELOUSE
LE SOLEIL publie en collaborelion avec l'Aieodatlon québécoise des 
tecbniques de l'eau (AQTE) des recemmandalions quotidiennes d'arrosage 
des pelouses.
Voici la liste des municipelllés participantes. Etablies à partir d'un calcul 
mathématique éprouvé, elles tiennent compte du volume d'eau nécessaire 
pour utte croissance masimale de votre pelouse et de la capacité du sol à 
consérver l'humidité.
Ces recommandations sont valables s 'il n'a pas plu entra-lemps. Une interdic­
tion signifie qu'une municipalité défend d'arroser. Enfin tenet compte des 
heures permises pour l'arrosage dans le réglement de votre municipalité.

ADRESSES ADRESSES
PilAES IMP PAIRES IMPNIVK-NORO

A ncionno-L orelte
Beauport...............
Boiachatel ...........
Cap-Rouge ...........
Charlesbourg ......
Lac-St-Charles ..
Lorettaville ...........
Québec ...............
Sl-Augustin..........
Ste-Catherine___
Sie-Foy.................. .
St-Emile ...............

X
X
X
X
X
X
X
X
X
X
X
X

Slllery .. 
Val-Bélair. 
Vanier ....

RIVE-SUD
Chamy...........................
St-Jean-Chrysostome. 
St-RomuaM..................

BEAUCE
Sl-Georges ............
Sl-Georges-Ouest 
Ste-Marle................

X
X
X

X
X
X

X
X
X

X
X
X

X
X
X

Légende: Interdiction (X) Arrotagodclhrocommandéfl)
Arrotaqe non rocowimondé (NR) Arrougo do 2h rtconunandé (2)

Renseignements supplémentaires: Odile Goulet $44-3$3B

-CYCLONE
Ion le journal Dainik Bangla, des 
corps ont été retrouvés à proximité 
de Shudharampur, Munshirhat, Ra- 
wartak et Hatiya dans le sud de la 
province de Noakhali et, selon des 
responsables locaux cités par la 
presse, plus de 1,000 personnes se­
raient portées disparues.

La Crobt-Rouge et d’autres agen­
ces humanitaires ont mis en œuvre 
des plans d’urgence alors que le 
président du Bangladesh, le général

Dix morts 
accidentelles 
au Québec

(suite de la première page)

Hussein Molammed Ershad, a dé­
bloqué $385,000 pour les opérations 
de secours.

Des hélicoptères et des navires 
des garde-côtes poursuivaient les 
recherches hier après-midi pour re­
trouver d’éventuels survivants.

En novembre 1970, un raz-de- 
marée avait causé la mort de quel­
que 300,000 personnes au Ban­
gladesh.

gestion faite en commission par le 
ministre des Communautés cultu­
relles et de l’Immigration Gérald 
Godin, en vue de régler le problème 
des médecins immigrants.

L’Assœiation des médecins di­
plômés hors Québec avait accusé le 
gouvernement de faire preuve de 
mauvaise foi dans la solution de 
leur situation. Avant d’être acceptés 
dans la Corporation des médecins, 
ces médecins doivent faire leur in­
ternat au Québec.

Mais le nombre d’internes pris 
chaque année dans leurs rangs est 
tellement minime que certains ne 
pourront jamais pratiquer la mé­
decine, ont-ils dit. Les universités 
agissent avec discrimination et de

façon arbitraire dans Iq choix des 
internes, ont-ils affirmé.

Nombre de ces médecins ont of­
fert d’aller pratiquer dans les ré­
gions périphériques mais seulement 
une vingtaine d’entre eux ont été 
acceptés. Ils ont révélé qu’ils 
avaient nettement l’impression d’ê­
tre rejetés par la société.

La solution proposée par M. Go­
din comporte la mise sur pied d’un 
comité formé de représentants du 
ministère des Affaires sœiales et de 
représentants de l’Immigration, de 
la Corporation des médecins et des 
médecins immigrants.

Ce comité sera chargé de faire 
des recommandations à M. Che­
vrette.

^ MONTREAL (PC) — Au 
moins dix personnes ont perdu la 
vie de façon accidentelle au Québec 
ce week-end. Un jeune homme s’est 
noyé et la route a fait neuf victimes.

Une femme de 42 ans a été tuée 
dans une collision entre deux auto­
mobiles dunanche matin dans la 
métropole. Il s’agit de Louise De- 
vost, de Montréal

Dans la nuit de dimanche, un 
jeune homme de 25 ans, Paul Bro­
deur, de Baie-Comeau s’est noyé 
dans le bassin du parc Angrignon, â 
Verdun.

Un Jeune homme de 19 ans, Eric 
Fournier, de Saint-Charles Garnier 
a perdu la vie vers 4h dimanche, 
quand un train a percuté sa voiture 
de plein fouet à Luceville, près de 
Rimouski. Le jeune homme qu rou­
lait à vive allure n’aurait pas aperçu 
les feux clignotants du passage à 
niveau.

Un piéton a été heurté samedi 
soir à Montréal par une auto en 
traversant l’avenue du Parc. Il s’agit 
d’Anthanasios Baintas. âgé de 
41 ans.

Un homme de 50 ans a perdu la 
vie samedi en début de soirée après 
avoir perdu la maîtrise de son vé­

hicule. La victime est Nœl Gougeon 
de Notre-Dame-de-Pontmain.

Samedi midi, une fillette de 4 ans, 
Julie Cloutier, de Montréal, est dé­
cédée lorsque le véhicule dans le­
quel elle prenait place avec ses pa­
rents a dérapé sur l’autoroute 40, à 
l’extrémité est de llle de Montréal

La pire tragédie s’est produite 
vers une heure du matin, dans la 
nuit de samedi, à Saint-Grégoire, 
près de Nicolet. Deux hommes sont 
morts dans le capotage de leur voi­
ture. Les victimes sont André Ca- 
rignan, âgé de 36 ans, de Cap-de-la- 
Madeleine, et Réjean Parenteau, 
âgé de 25 ans, de Trois-Rivières.

Un motocycliste de 24 ans, Jac­
ques Capados, de St-Godfroy, a per­
du la vie vendredi en début de 
soirée à Shigawake, en Gaspésie, 
après être entré en collision avec un 
camion.

Gilles Provencher. âgé de 39 ans. 
de Latuque, est mort vendredi en 
début de soirée après aoir perdu le 
contrôle de son véhicule et capoté 
dans un fossé. La tragédie est sur­
venue sur la route 155, dans le 
comté de La Tuque

SONIIAGE GALLUP

La crainte du 
chômage est 
moins forte

^ Parmi les Canadiens faisant partie de la population active, 24 
pour 100 pensent que leur emploi est menacé et qu’ils ont peu de 
chance de le conserver. Il y a trois ans, le tiers environ étalent 
préoccupés de cette question.

La question posée aux personnes travaillant actuellement à temps 
plein ou partiel était la suivante: “Croyez-vous que votre emploi 

. actuel soit assuré ou si vous croyez qu’il soit possible que vous 
deveniez chômeur (euse)?

Résultats aujourd’hui et en 1982:
Sondage Sondage

IMS 1M2
Emploi actuel assuré 70% 64%
Possibilité d’être en chômage 24 32
Pas d’opinion 6 5

Depuis trois ans, l’opinion des travailleurs canadiens à l’égard des 
emplois disponibles n’a que peu ou pas changé. Présentement, 42 
pour 100 contre 41 pour 100 en 1982 disent qu’ils pourraient trouver 
facilement un autre emploi s’ils se trouvaient en chômage tandis que 
47 pour 100 aujourd’hui contre 48 pour 100 en 1982 croient que ce 
serait plus long.

La seconde question était la suivante: “Si vous deveniez chômeur 
(euse), croyez-vous pouvoir trouver un nouvel emploi assez ra­
pidement ou si vous croyez que ce serait assez long?

Capable de trouver un nouvel emploi:
Assez rapidement 
Pourrait être long 
Ne chercherait pas d’emploi 
Pas d’opinion ..

Les résultats de ce sondage proviennent d’entrevues menées à 
domicile entre le 4 et le 6 avril auprès de 579 adultes Agés de 18 ans et 
plus travaillant à l’exténeur, soit à temps plein ou A temps partiel Un 
tel échantillonnage est fiable A 4 pour 100 près, 19 fois sur 20.

Sondage
1985

42%
47

5
. 5

Sondage
1962

41% 
48 

5 
8

1 \
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DmsBourget
Les syndiqués oublient vite les 
bonnes lois du PQ <l.afontaine)

4 MONTREAL — ‘‘J* mit 
contre tout* poMtique du pire «t, 
pour moi, la pire serait un gou­
vernement dirigé par Robert Bou- 
raasa”, répond M. Réal Lafontaine, 
quand on lui demande pourquoi il a 
décidé d’être candidat péquiste à 
l’élection partielle dam la cir­
conscription de Bourget

par Mich0l DAVID 
anvoyé apédal du Solaél

Après les Guy Chevrette, Robert 
Dean, Marcel Gilbert, Jean-Fran­
çois Munn et Francine Lalonde, 
Réal Lafontaine est le dernier des 
syndicalistes de renom que le Parti

Québécois a réussi à recruter au fîl 
es ans.
Directeur administratif de la 

FTQ jusqu’à l’annonce de sa can­
didature, le 15 avril, il avait éga­
lement agi comme coordonnateur 
des syndicats de sa centrale lors de 
la dernière ronde de négociations 
dans le secteur public. Depuis 1978, 
il est également vice-président du 
conseil d’administration de la Ré­
gie des rentes du Québec.

Quand on pense à la dureté de 
l’affrontement entre gou­
vernement et syndicats auquel les 
négociations de 1982 ont donné 
lieu, on comprend pourquoi les 
journaux ont parlé de “la trou­
vaille” du PQ, même si on l’a aussi 
accusé d’avoir été parachuté dans 
Bourget.

Le jour où il a été élu (à l’u­
nanimité) candidat, le ministre 
Pierre-Marc Johnson a dit de lui 
que son rôle déborderait largement 
les limites de Bourget, ce qui si­
gnifie en clair que M. Lafontaine 
est éminemment “ministrable”.

Toufoun ayndIcaÊata
On n’est pas tendre, dans cer­

tains müieux symdicaux, pour les 
camarades qui joignent les rangs 
gouvernementaux, que l’on qualifie 
volontiers de traîtres et de re­
négats. L’époque du “préjugé fa­
vorable envers les travailleurs” est 
bien révolue et Mme Francine La­
londe a eu droit, dans Joliette, au 
traitement réservé à ceux qui l’au­
raient oublié.

“J’ai toujours dit que je ne re­
niais pas mon passé syndical ex- 
pbque M. Lafontaine. Je suis jus­
tement entré en politique pour lui 
donner une dimension nouvelle. 
Que des personnes aient des opi­
nions différentes, c’est leur droit. 
Mais je pense qu’à l’intérieur du 
PQ, il y a de la place pour des gens 
de toutes les tendances. Moi, je fais 
partie d’une tendance plus syn­
dicale, plus ouvrière, plus tra­
vailleuse.

“Je trouve que les gens ont ten­
dance à oublier rapidement les 
bonnes lois que le PQ a faites, 
poursuit-iL Qu’on regarde la loi 
antibriseurs de grèves, la loi sur la 
santé et sécurité au travail, la loi 
sur le fonds de solidarité de la FTQ 
ou encore certaines dispositions 
budgétaires concernant le fi­
nancement des PME qui sont gé­
nératrices d’emplois... Il y a là des 
choses que le Parti libéral n’aurait 
jamais faites.

“Quand on fait un bilan, il faut 
regarder un ensemble. Il faut éga­
lement se dire que s’il n’y a per­
sonne à l’intérieur d’un gou­
vernement pour représenter les in­
térêts des travailleurs, ces intérêts- 
là seront mal servis.”

M. Lafontame reconnaît quand 
même ne pas être d’accord avec 
toutes les initiatives péquistes. Ain­
si en est-il du projet de loi 37 sur la 
réforme du mode de négociations 
dans le secteur public, “dont cer­
tains aspects auraient pu être dif­
férents”, sans qu’il veuille préciser 
lesquels.

Il s'empresse cependant d’a­
jouter que, malgré l'imposition des 
salaires pour les deux dernières 
années conventions, le projet 
gouvernemental laisse “plus de 
pouvoirs de négociation aux syn­
dicats que l’alternative libérale, qui 
est somme toute un arbitrage où 
l’arbitre ne peut que devenir une 
estampille pour la proposition pa­
tronale”.

Campagne anU-Bouraaaa
M. Lafontaine ne s’en cache pas 

du tout; même s’il parle d’emploi, 
de personnes âgées et de problèmes 
locaux, sa campagne est largement 
dirigée contre M. Robert Bourassa, 
même si le chef libéral se présente 
dans Bertrand Dans Bourget, le 
candidat du PLQ est d'ailleurs un 
ancien chef de cabinet adjoint de 
M. Bourassa, l’avocat Claude Tru- 
del.

“Le Parti libéral, c’est le retour 
de l’assiette au beurre, répète par­
tout M. Lafontaine, le retour des 
caisses occultes et de la politique 
des bouts de route. Il faut se méfier 
d’un parti qui dit: vous allez payer 
moins d’impôts, on va réduire le 
déficit et augmenter les services. 
Celui qui dit ça, c’est un menteur.”

Fin de la série noire?
Selon lui, Bourget est une cir­

conscription où le PQ peut espérer 
mettre un terme à sa série de 
défaites en élections partielles. Ses 
limites territoriales ont été mo­
difiées à plusieurs reprises dans les 
dernières années, mais dans sa 
configuration actuelle, les sta­
tistiques électorales indiquent que 
M. Camille Laurin l’aurait emporté 
de justesse (par 18 voix) même en 
1973, alors que la vague libérale 
avait donné 102 sièges à M. Robert 
Bourassa.

S’il était battu le 3 juin, M. La­
fontaine n’en ferait cependant pas 
un drame, puisqu’il a déjà décidé 
qu’il sera également candidat aux 
élections générales. “Il est bien évi­
dent que je n’ai pas fait cette dé­
marche-là pour siéger quatre jours 
à l’Assemblée nationale”, dit-iL

Malgré la crise de l’automne der­
nier et le départ du Dr Laurin, M. 
Lafontaine assure que le virage 
constitutionnel du PQ n’est pas 
vraiment une préoccupation pour 
les électeurs de Bourget. Tout au 
plus une douzaine de militants sont 
partis, dit-il. Même s’il admet qu’il 
se trouvait parmi eux quelques 
gros donateurs lors des campagnes 
de financement, essentiellement 
des membres du cabinet de M. 
Laurin.

Quant au leadership de M. Lé­
vesque, le candidat péquiste re­
connaît que les électeurs soulèvent 
parfois la question, mais ils s’em­
pressent de préciser que si l’on 
cherche un “Brutus” pour poi­
gnarder le premier ministre, ce 
n’est pas à lui qu’il faut s’adresser.

Il est quand même à noter que

Le SotRii. Jocauti

S’il était battu le 3 juin, Réal Lafontaine n'en ferait pas un drame, 
puisqu’il a déjà décidé qu’il sera également candidat aux pro­
chaines élections générales.

M. Lévesque ne s’est pas rendu une 
seule fois dans Bourget depuis le 
début de la campagne, qu’aucune

visite n’est prévue et que M. La­
fontaine ne s’en plaint pas le moins 
du monde.

Â -

Le Soleil. Rovnoid Lovoie

Pas si mauvaise, cette eau!
L’eau de la rivière Saint-Charles, mértte celle qui ne passe pas par l’usine de traitement de la ville de Québec, ne 
doit pas être si polluée puisqu’on peut encore y pécher l’écrevissel Envié par son copain Nicolas Nadeau, Jean 
Valllancourt en tient une qu’il a capturée juste en aval de l’usine de traitement d’eau située au 115 boulevard de 

. la Rivière, dans le quartier Neufchàtel. Entre-temps hier après-midi, la ville de Québec, dans le cadre de sa 
campagne “Québec, ma propre ville’’, faisait visiter l’usine où 12 milliards de gallons d’eau pompés dans la 
Saint-Charles sont traités annuellement Bon nombre de citoyens ont profité de l’occasion pour en apprendre 
plus sur la filtration, l’ozonation et la chloration de l'eau qu’ils boivent à Québec et dans neuf municipalités 
environnantes.

Ce sont les candidats qui 
ont exigé que Lévesque ne 
participe pas aux partielles

e MONTREAL (PC) — Avant même la tenue 
des assemblées pour le choix des candidats du 
Parti québécois aux élections partielles, les as­
pirants aux investitures péquistes avaient obtenu 
l’assurance que le premier ministre René Lé­
vesque s’abstiendrait le plus possible d’intervenir 
directement dans la campagne électorale et qu’il 
limiterait ses interventions publiques.

par Maurice GIRARD

C’est au cours d’une rencontre à laquelle 
participaient entre autres les actuels candidats 
du PQ aux élections du 3 juin, que le ministre des 
Finances Yves Duhaime s’est engagé à ce que 
“M. Lévesque ne s’implique pas dans le dé­
roulement de la campagne”, a déclaré à la Presse 
Canadienne un candidat, qui insiste pour garder 
l’anonymat.

La réunion a eu lieu avant que ne débute 
sérieusement la campagne dans L’Assomption, 
Bertrand, Bourget et Trois-Rivières pour rassurer 
les gagnants des investitures, qui craignaient 
d’être mis sur la défensive pendant la période 
électorale par de nouvelles controverses pro­
voquées par le chef du gouvernement. Ils pré­
voyaient en avoir suffisamment sur les bras avec 
leurs adversaires libéraux.

“En fait, nous voulions être certains de pouvoir 
faire notre campagne sans être torpillés par 
d’autres crises”, a ajouté l’interlocuteur de la PC 
qui, à l’exemple de tous les candidats ministériels 
aux partielles, se porte officiellement à la défense 
du premier ministre dans ses interventions pu­
bliques.

Réticent à poursuivre la conversation sur ce 
sujet délicat, il n’a pas voulu préciser ni la date, 
ni le lieu de la rencontre “ultra-secrète”. “Mais je 
puis vous assurer qu’il (M. Lévesque) va faire une 
sortie élégante le 15 juin au conseil national”, 
soutient-il avant de conclure: “J’en ai déjà trop 
dit”.

Le rôle joué p^u• le ministre des Finances Yves 
Duhaime dans ces tractations confirme l’in­
fluence qu’il exercerait auprès du premier mi­
nistre, qu’il vient d’accompagner dans son voya­
ge à Paris.

Cet éclairage sur les préparatifs en vue des 
élections de la semaine prochaine correspond 
d’ailleurs à ce qu’on peut constater sur le terrain 
quand on visite les permanences des candidats du 
Parti québécois. On ne parle pratiquement pas de 
M. Lévesque et on voit rarement de ses affiches.

Ainsi, dans Bourget, Réal Lafontaine men­
tionne que dans son porte à porte il arrive que le 
leadership du président du PQ soit abordé par les 
citoyens. Mais M. Lafontaine ne croit pas que la 
question aura “un impact déterminant” dans les 
isoloirs lundi prochain. Il explique l’absence de 
toute affiche du chef du parti à sa permanence en 
disant simplement: “Ce n’est pas lui qui est 
candidat, mais moi.”

Jacques Lessard, candidat péquiste dans Trois- 
Rivières, pointe un doigt accusateur vers la 
presse qu’il soupçonne d’amplifier la crise et de 
déformer la réalité en se contentant de la refléter 
de façon “parcellaire”.

Pour la ministre de la Condition féminine, qui 
ne se gêne pas pour défendre le premier ministre, 
les citoyens de Bertrand, où elle affronte le chef 
libéral Robert Bourassa, ne se sont pas préoc­
cupés par les multiples soubresauts de la crise de 
leadership au PQ.

Après une visite des permanences péquistes, 
on aura lu sur toutes les affiches des candidats 
cette mention qui coiffe leur photographie: “Une 
valeur sûre”. Ce slogan, on le retrouve partout, 
sauf sur les posters de M. Lévesque.

(/ûOàêtèS

M. lESSARD
achetez une achetez une STELLAR

et peut-être la gagnerez-veus? et peut-être la gagnerez-vous?
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de plus $1
Lb dernier vendredi du mois M. LESSARD 
fers le tirage de $500. en ergent psrmi 
les echeteurs d’une PONY et $500. psrmi 
les acheteurs d'une STELLAR.
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Marcel

Tremblay
Optométriste

EXAMEN DE LA VUE 
LUNEnES

VERRES DE CONTACT

Jour et soir 
sur rendez-vous:
524-2869
973, 3* Av., 

LImollou, Québec

Faites-les 
émailler à 
L’ACRYTAN
(couleurs au choix)
• réfrigérateur
• lave-vaisselle
• hotte de cuisine
• laveuse-sécheuse

871-5441

emahSxuii
INC

7M, Salnt-Jeen-SapUsIe
Las Saules

ATTACHE

REMORQUE DE LA 
CAPITALE

INC.
659-4245

Une txinne voiture 
qui me convierit' 
Parce que 

BOUE US 
LE SOLEIL 
TOUS LES BATINS 
BEBELEDIBANCHE ,

alronnemitt:
M7-1UI .

COMPLEXE PLACE

JACQUES-CARTIER
(bibliothèque de Québec)

Ven«x’

RENSEIGNEMENTS: 525-4931
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La ville 
de Québec 
aurait 
besoin de 
cinquante 
pompiers

^ — Le président de l’As­
sociation des pompiers pro­
fessionnels de Quiébec, André Pel­
letier, estime qu’il faudrait 50 pom­
piers de plus au sein du service des 
incendies pour être en mesure de 
satisfaire les exigences de la ville.

Prenant la parole devant quelque 
400 convives réunis dans un hôtel 
(lu centre-ville, dans le cadre de la 
soirée des pensionnaires de l’as- 
sociation, M. Pelletier a profité de la 
présence du représentant du maire 
lean Pelletier, M. Jean-Paul Mo- 
rency, pour soulever les problèmes 
vécus par les 300 membres du syn­
dicat.

“Nos pompiers se rendent même 
malades et font des efforts extra­
ordinaires pour accomplir ce que la 
ville veut. Il manque quelque chose 
à quelque part. Dites-le à M. Pel­
letier”, a-t-il précisé.

Au cours de la soirée, quatre re­
traités ainsi que 86 pompiers ayant 
accumulé 20 ans et 25 ans de service 
aux casernes de la ville ont été 
honorés.

h
■*

Le SefeiL Gilles Frechette

Cheveux au vent, le pied léger, Johanne a décidé de profiter à sa^ 
façon d'un beau dimanche enaoleillé. Elle vient de troquer la' 
cigarette pour le jogging.

Québec, L« SoMI, lundi 27 mai IMS

ScierÊe Aifné Gaudreau d’Escourt

Les employés se disent 
harcelés par la SQ

^ ESCOURT — Selon un porte- 
parole de la CSN, M. François Des­
champs, la Sûreté du QuMmc har­
cèle les travailleurs de la scierie 
Aimé Gaudreau en les soupçonnant 
d’être à Porigine de Hncendie qui 
vient de détruire la scierie Bardeaux 
Continental

par Jean Didier FESSOU

"Les policiers de la SQ ont un 
comportement ahurissant à notre 
endroit”, ajoute le responsable syn­
dical. Il ne se passe pas un jour sans 
que les policiers soient sur notre dos 
et nous accusent de tout et de rien, 
rapporte encore M. François Des­
champs.

Ainsi par exemple, 10 travailleurs 
de la scierie Aimé Gaudreau ont été 
formellement accusés d'avoir cassé 
la même fenêtre. Ou, encore, 26 
autres travailleurs ont été eux aussi 
formellement accusés d’avoir 
“bousculé” la même voiture de la 
Sûreté du Québec.

La tactique policière, note le res­
ponsable syndical, c'est de nous ac­
cuser des moindres méfaits qui se 
passent dans la région et tenter de 
nous discréditer aux yeux de la 
population.

Précisant qu’une dizaine de po­
liciers surveillaient en permanence 
les abords de la scierie, M. François 
Dechamps note: "le groupe J.D. Ir­

ving doit avoir le bras drôlement 
long à Québec pour qu’on soit l’ob­
jet de tant de harcèlement policier”

Rappelons que les 130 travailleurs 
de la sciene Aimé Gaudreau, à Es- 
court, sont l’objet d’un lock-oùt pa­
tronal depuis le 4 avril alors qu’ils 
étaient en train de négocier le re­
nouvellement de leur convention 
collective de travail.

Le malentendu qui oppose les 
deux parties porte sur les salaires. 
Les travailleurs, syndiqués à la 
CSN, veulent aligner leur salaire sur 
le salaire moyen payé dans les au­
tres scieries du coin en réclamant 
une augmentation de $0.70 l’heure 
(salaire actuel, $7.82 de l’heure).

La partie patronale, elle, offre une 
augmentation de $0.23

La scierie Aimé Gaudreau est 
contrôlée par l’importante mul­
tinationale néo-brunswickoise J.D. 
Irving dont les intérêts s’étendent à 
toutes les provinces maritimes et à 
la Nouvelle-Angleterre. Depuis peu 
le groupe J.D. Irving consolide ses 
intérêts au Québec même.

Le conflit de travail en cours a 
donné lieu à plusieurs ma­
nifestations publiques dans la ré­
gion du Transcontinental (partie 
ouest du Témiscouata). Ma­
nifestations à l’issue desquelles la 
Sûreté du Québec a déposé 52 plain­
tes pour désordre sur la voie pu­

blique contre 26 travailleurs. Ces 
travailleurs ont plaidé non coupable 
au palais de justice de Rivière-du- 
Loup et leur enquête préliminaire a 
éténxéeau 10 juin

Ex-policier de 
Piessisviile 
coupabie 
de fraudes
f VICTORIA VILLE (PC) — Un 

ancien policier de la sûreté mu­
nicipale de Piessisviile, Jocelyn Ar­
senault, Agé de 30 ans, connaîtra sa 
sentence le 21 juin relativement A 
une série de fraudes et d’usage de 
faux.

D’une part, la couronne a de­
mandé une peine sévère, soit une 
peine d’emprisonnement, à cause 
du nombre élevé de fraudes, en­
viron 80 chefs d’accusations, et sur­
tout parce que Arsenault aurait pro­
fité (le son ancien uniforme et son 
insigne pour frauder des commer­
çants.

D’autre part, la défense a de­
mandé la clémence du juge puisque 

^depuis qu’il est en attente de la 
sentence, il aurait traité son pro 
blême de boisson.

T
SEPT-ILES,

METEO
AUJOUHO^UI OCMAIM

MONTREAL (PC) — 
Voici les prévisions mé> 
léorologiques pour la 
province de Québec 
pour aujourd'hui, avec 
un aperçu pour demain.

Situation générale; 
une série de per< 
turbations qui s’é* 
tendent de la Baie Ja­
mes jusqu'aux Grands- 
Lacs se déplaceror>l 
vers l’est et amèneront 
de la pluie sur le sud de 
la province lundi. Les 
autres réglons auront 
quelques averses. Der­
rière ces perturbations 
le ciel se dégarera gra­
duellement d'ouest en 
est aujourd’hui et de­
main. Les températures 
seront près de la nor­
male lundi 
gèrement sous 
male demain. 
Trois-Rivières, 
mondville.

et lé- 
la nor-

Orum- 
Québec,

SOLEIL

LUNDI
Lever Coucher 
04h38 20h26

MARDI
Lever Coucher 
04h57 20h27

Beauce: pluie in­
termittente Max. 14 à 17 
Mardi: passages nua­
geux
Lac-Saint-Jean, Sa­
guenay, La Tuque, ré­
serve des Laurentides:
quelques averses Max 
près de 12. Mardi ciel 
variable
Charlevoix, Rivière-du- 
Loup, Rimouski, Ma- 
tapMia: ennuagment sui­
vi de quelques averses 
Max près de 12 Mardi 
ciel variable
Sainte-Anne-des-Monts, 
parc de la Gaspésie, 
Gaspé, parc Forillon:
ensoleillé en matinée. En- 
nuagement suivi d'a­
verses en après-midi. Ma- 
X 12 à 14 Mardi' nua­
geux avec quelques aver­
ses
Baie-Comeau, Sept-lles:
plutôt nuageux avec aver­
ses dispersées. Max

LUNE

O O
pleine lune dernier quartier 

2 juin 10 juin

près de 10 Mardi: dé­
gagement

Basse-Côte-Nord, Anti­
costi, secteur de Na- 
tashquan: ensoleillé avec 
passages nuageux En- 
nuagement en fin de jour­
née Max. près de 8 
Mardi averses

I Estrie; averses Max 
I près de 20 Mardi, ciel 
I variable
{ Montréal; quelques aver- 
I ses en matinée. Max 
I près de 18. Mardi, en­

soleillé avec passages 
nuageux.
Outaouais; quelques 
averses Max près de 
20 Mardi ensoleillé avec 
passages nuageux

I Laurentides: quelques 
averses Max 16 à 18 
Mardi ensoleillé avec 
passages nuageux

MATANE

RIMOUSKI

BAIE-COMEAU

CHICOUTIMI

QUEBEC

TROIS-RIVIERES
17

ir TEMPERATURES

MONT
MAGNY,

SAINT-GEORGES

1.
.TP,rA. " ' 2

GASPE

RIVIERE

JACKSONVILLE

,ORLANDO

THETFORO MINES 
TMONÎREAL sherbrooke ^

• TAMPA

MAREES PREVISIONS METEOROLOGIQUES

nouvelle lune premier quartier 
18 juin 25 juin

Sept-iies
rôîiTiôiB^ 1
07h45 H. 2.5 

114h40 B. .7 
|20h40 H. 2.0

-------- AUJOURD’HUi-
Rinnouski Québec Grondines
01h45 B. 1.5 00h20 H. 4.1 02h55 H. 2.8
08hl5 H. 3,6 07h20 B. .8 10h45 B. 1.1
15hl5 B. 1.2 12h40 H. 4.7 15h00 H. 3.3
2Ih20 H. 2.9 20h20 B .6 23h55 B. 1.1

-------------------------------- DEMAIN------
Sept-iies Rimouski Quebec Grondines
02h30 B. .9 
08h55 H. 2.4 
15h40 B. .7 
21h50 H. 2.1

03h00 B. 16 01h25 H. 4.1 03h55 H. 2.9
09h25 H. 3.5 08h35 B. .8 12h00 B. 1.1
16hl5 B 12 13h50 H. 4.6 16hl0 H. 3.2
22h25 H. 3.1 21h25 B. .6

MAbM 0 Ain IRAIS

▼ ▼ ▼
MASS( 0 AIR CHAUD

H
HAUTE PRESb'ON

B
BASSE PRESSION

PRECiPtTATlONS

DIRECTION OES VENTS

la.

TORONTO (PC) —
Températures en-
registrées en degrés cen-
tigrades des principales
villes d'Amérique du
Nord. Minimum entre 19h
et 7h; maximum entre 7h
et 19h:

Min. Max.
Calgary......... .... 4 12
Charlottetown .... 8 12
Edmonton..... .... 2 17
Fredericton .. ,.,10 19
Halifax.......... ....4 18
Jasper ......... ....4 13
Moncton. . 9 16
Montréal ... 9 20
North Bay..... ...6 16
Ottawa.......... -.11 19
Québec . .... 4 16
Regina.......... .... 7 16
Saint-Jean, N - B. .8 15
Saint-Jean, T.-N...3 12
Saskatextn..... .... 5 17
Sudbury........ .... 6 13
Thunder Bay.. .... 6 16
Toronto......... ...10 16
Vancouver.... ...10 18
Victoria......... .... 9 18
Windsor........ ...14 29
Winnipeg...... .... 8 17
Albany.......... ...14 22
Atlanta.......... ...16 28
Boston.......... ...12 18
Buffalo.......... ...13 , 18
Chicago........ ...19 32
Dallas........... .20 33
Detroit.......... .15 29
Houstori........ .19 31
Los Angeles. .15 19
Miami..... ,..... .21 30
Nassau......... ...21 31
N -Orléans.... ...14 30
New York. . .. .14 30
Orlando........ ...19 29
San Francisco ...12 19
Tampa........ .19 33
Washington. D.C......

...17 30

I

VOTRE COURTIER...
POUR VIVRE DANS L'ASSURANCE

4P

%

Votre courtier est le professionnel le 
mieux renseigné sur tous les 
programmes d'assurances.

NOTRE RESEAU... PAR 
MESURE D'ASSURANCE

Plus de 2 500 cabinets de courtage 
partout au Québec.
Plus de 5 000 courtiers au service 
des assurés.

Pour vivre dans l'assurance...
consultez votre courtier.

Un»* inili.itiv»* de VOTRE COURTIER 
D'ASSURANCES .iv»*» l.i p.itlic ip.ilion d»'s 
( ()ni().ignies d .issur.inc.es m*ner.iles 
ih,ihit.iti»)n, .lutoniobile et d'enlr»*prisesi

I:

|i

PRENDRE
C'EST AVANTAGEUX !

rAh^. r

C’EST DE
TOUT
REPOS
dctcndfz-vous en 
admirant le superbe 
panorama sans vous 
soucier des embouteil­
lages ou des risques 
d'accident.

I Société 
traversiez 

Québec

Renseigncmenls:
Gare de Levis: 837-2408 
Gare de Quebec; 692-0550

NOUVEL HORAIRE
(tous les jours);
-Toutes les demi-heures, 

de 6 h a 19 h 30 
-A la tombée de l’heure 

de 20 h a 2 h 
-1 h 15 du malin

1
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L'appUeatÊon du réglement

Bronzer sur les
souple

plaines, c’^
4 Laa Québécois et las Québécoiaas pourront 

coetlaucf' à sa faka broozar sur laa ptadnas cat 
été. D n’cft pas du tout quaodoo qua las poHdars 
appliquent les rèidaoiaotB à la Isttre.

A-5

OuchI Bien agrippé... bum cheveux de maman. Le Seleil* RevnoM Loveie

-f , 

'al

tf 'f

li* ,

DES EXPERTS 
EN AUTOMOBILE 
LE CONFIRMENT
ÇHARLESBOURG TOYOTA APPORTE UNE ATTENTION PARTICUUÈRE 
A LA PREPARATION DES VOITURES USAGEES

GARANTIE:

Le Soleil, RovnoM Lovoie
Selon les règlements, les maillots de bain sont interdits sur les plaines. Les autorités n 'ont cependant pas l'intention 
d'appliquer le règlement à la lettre.

D’anciens 
employés 
actionnent 
Wabasso

O TROIS-RIVIE­
RES (PC) — Tren­
te-trois anciens em­
ployés viennent d’ins­
crire, en cour su­
périeure du district ju­
diciaire de Trois-Ri­
vières, une action de 
$2 millions contre la 
compagnie Wabasso.

Les ex-employés, des 
tisserands et des em­
ployés de bureau qui 
comptaient en moyen­
ne 25 et 45 ans de ser­
vice, ont reçu entre le 
14 et le 17 mars 1985 
un avis de congé qu'ils 
qualifient d'“illégal, 
abusif, oppressif et 
confus".

Ils sont d’avis que 
dans les circonstances, 
l’avis de congé n’a pas 
été donné dans un dé­
lai raisonnable.

Le document déposé 
en cour supéneure in­
dique que la compa­
gnie Wabasso a été mi­
se en demeure, mais 
qu’elle a refusé d’ac­
quitter la somme de $2 
millions qui lui était 
réclamée.

Je sais Ou trouve!
L INFORMATION 
SFK)RTiVE conpiete
mjius
LESOIBL 
TOUS LES MÂTINS 

^ MEME LE DIMANCHE

• Balance de garantie prolongée du manufacturier 
de quatre ans ou 100 000 kilomètres, s'il y a lieu.

• 2 ans ou 40 000 kilomètres pour les modèles 
1980 et plus dont le millage est en dessous 
de 100 000 kilometres

Pièces couvertes:
• Moteur: système de refroidissement, 

système d'alimenlation et d'injeclion.
• Boite de vitesses, dillèrentiel
• Traction avant, joints homocinètiques 

(cardan)
• Direction, freins, système électrique du 

moteur et plusieurs autres points non- 
ènumèrès et qui vous seront 
communiqués par votre 
concessionnaire Charlesbourg Toyota.

r-

Au cours dss 4 demieres snnccs. Toyot* 
Canada s'ati vu dacarner la "Olstincllon de 
fiabiliia " par I Association Canadienne des 
Aulomobillsles pour la voiture usagae de 
lannæ

JACQUES RAINVILLE
Dans un article intitula "Voilures usagées" 
nouveau genre. Jacques Rainville menllonrtall 
au suiel des remisas a neul. qu II est possible 
de placer les plus récentes dans une salle de 
montre et de les conlondre avec des neuves 
(Journal de Quebec. 2t octobre 1984)

fl
Rtcherchez le sceau "Remise à 

neuf" au 6070, Boulevard Du Jardin 
Charlesbourg, Que. 623-9843

“permis”
Tt

perQuyDUBê

C’est du moins l’assurance qu’a donnée le 
président de la Commission des Champs de 
bataille, M. Fernand Tremblay.

C’est une question de civisme et de jugement, 
et non pas une question d’érotisme, répond M. 
Tremblay quand on lui demande pourquoi il est 
interdit de se promener torse nu sur plaines. 
“Il y a bien des hommes qui auraient tout mtérét 
k se cacher la bedaine", expbque-t-iL

Les administrateurs de ce grand espace vert 
fédéral, qui est en fait le jardin favori des 
Québécois, ont demandé depuis 10 ans main­
tenant de moderniser la réglementation actuelle. 
Mais le Parlement fédérai de qui relèvent les 
plaines, a eu d’autres chats à fouetter depuis 
1975.

Les règlements actuels interdisent de boire des 
boissons alcooliques; de porter un costume de 
bain; de pratiquer des sports ailleurs que sur le 
grand terrain prévu à cet effet.

Mais les policiers ne dérangeront pas un couple 
qui boit paisiblement une bouteille de vin en 
cassant la croûte; ils n’ont d’ailleurs jamais arrêté 
quelqu’un qui porte un costume de bain; et ils 
laisseront un parent jouer au ballon avec les 
enfants, à la condition toutefois que ce ne soit 
pas dans les fleurs.

S’il fallait appliquer tous les règlements à la 
lettre, il n’y aurait pas assez de place dans les 
prisons, fait remarquer M. Tremblay. Mais, conti- 
nue-t-iL ça prend des règlements pour que ce 
“jardin des Québécois” soit tenu de façon agréa­
ble.

M. Tremblay indique qu’il y a de la place entre 
la permissivité et la sévérité. Il n’est pas question 
de répéter les exploits de Louis de Funès sur les 
plages de France, glisse-t-il, en faisant allusion au 
“Gendarme (fe Saint-Tropez’’.

-.M" ' *1

-èl
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«Sir> W e
Lt $ol«Mv RotaoM Lbvo*«

Pas de partenaire pour mettre à profit ses talents de quart-arrière? Qu'à cela rte denrte, les 
joueurs à quatre pattes sont acceptés...

«kr

-%:

*& .'AI.

iAf m 4'

.Vf-

.4-4*:
•^1

S

Le SoleiL RornoNI

...et si les partenaires à quatre pattes vous font défaut égalemenL II vous faudra bien 
résigner à jouer seul.

Loveie
VOUS

. -At-..-

J.

f

votre
CAISSE 
POPULAIRE 

DESJARDINS VDUS 
DFFRE SDN PRÊT 

PERSONNEL 24 HEURES
^ ipm

4

Vous désirez mener 
a terme un projet qui 
vous tient à coeur et 

vous avez décidé 
d'emprunter pour le faire..

Votre caisse populaire Desjardins peut vous prêter 
l'argent dont vous avez besoin, rapidement, 

grâce a son Prêt personnel 24 H 
Le Prêt personnel 24 H. c'est une réponse a votre 

demande d'emprunt, parfois même en moins 
de 24 heures * * Venez nous rencontrer, 
vous verrez que le Prêt personnel 24 H,

àèsi^rief

ns

desjardins
Une ressource n.injrcllc.

* (Je C'tU'f 'f'ii’hfrié, otpdUé des e/jttwdr't- jt.iêrdini de (juepe é sn
popué'^é” êe*>éhq€~ •’f
(ri inçutur déns les cessés pcMifes gêrixtuf^fes àff-fiees è * ftders'c- c* •"> pop^Uffr'. de

* * Ce deU épciiQue è togfes les demander dt'': è moths davs • de ‘r= i^,se

I I
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LES Rl^iMHVS
Notre-Dame-du-Lac
Des taxes ont 
été payées

4 NOTRE-DAME-DU-LAC — Il 
n*y a pas unanimité chez les con­
tribuables de Notre-Dame-du-Lac. 
Déjà quelques uns d’entre eux se 
sont désolidarisés du mouvement de 
boycottage animé par M. Bertrand 
Landry et ont acquitté leur compte 
de taxes municipales. Pas en grand 
nombre, U est vrai

par Jaan Didier FESSOU

C’est ce qu’affirme le tuteur de la 
Commission municipale du Québec, 
M. Marcel Routhier.

Toutefois, précise-t-il, il faudra 
encore attendre deux ou trois se­
maines pour savoir si le boycottage 
du paiement des taxes municipales 
sera suivi par la majorité des con­
tribuables ou seulement par une 
petite minonté.

D’autre part, M. Marcel Routhier 
confirmait qu'il abandonnait la tu­
telle de Notre-Dame-du-Lac à la fin 
du mois de juin prochain. Fonc­
tionnaire du ministère des Affaires 
municipales "prêté” à la Commis­
sion municipale du Québec, M. Mar­
cel Routhier a été l’objet d’une pro­
motion en décembre dernier et il 
doit maintenant assumer ses nou­
velles responsabilités. C’est son col­
lègue Guy Desbiens qui prendra 
donc la relève, au début de l’été.

Toutes ces précisions pour dire 
que M. Marcel Routhier n'a été 
l’objet d’aucun blâme dans la 
conduite du délicat dossier de No- 
tre-Dame-du-Lac, comme il tient à 
le préciser.

Concernant le montant total du

taux de la taxe que doivent défrayer 
les contnbuables de Notre-Dame- 
du-Lac, M. Marcel Routhier affirme 
que le taux de la taxe foncière 
générale et le taux de la taxe fon­
cière générale spéciale totalisent la 
somme de $3.75 du $100 d'évalua­
tion.

Toutefois, les contnbuables qui 
résident dans le village doivent dé­
frayer en plus une taxe spéciale de 
80 cents du $100 d’évaluation pour 
les services du réseau d’aqueduc et 
d’égouL soit un grand total de $4.55.

Or, estime M. Marcel Routhier, ce 
sont les deux tiers des contribuables 
qui doivent supporter ce taux de 
$4.55.

Ainsi, par exemple, pour une pro­
priété évaluée à $22,000, un contri­
buable du village devra payer un 
compte de taxes de $1,1% tandis 
qu’ailleurs ce compte ne dépassera 
pas $1,020.

Ainsi, sur un râle d’évaluation 
foncière qui atteint un montant glo­
bal de $20 millions, la taxe spéciale 
de 80 cents s’applique sur un mon­
tant de $13 millions, précise encore 
M. Marcel Routhier.

De son côté le porte-parole des 
contribuables de Notre-Dame-du- 
Lac et leader de la contestation en 
cours, M. Bertrand Landry, affirme 
que la majorité de ses concitoyens 
ne défraieront pas leur compte de 
taxes.

Le dossier est loin d’être "mort” 
et il “rebondira” sous peu à l’As­
semblée nationale.

Quand ? Aussitôt que les élec­
tions partielles du 3 juin auront été 
faites.

Une pétition a été déposée II y aura un an cet été par les riverains du 
sourdissent de bruit qu’occasionne la montée des poids lourds sur 
ériger un mur anti-bruit qui pourrait être subventionné à 50 pour 100.

Le Seteil» J#ofi*Morie viiignguyg
boulevard Duplessis à Sainte-Foy, qui se plaignent du niveau as- 
cette artère. Selon le conseiller Gilles Carignan, la ville tarde trop à

Selon Gilles Carignan, candidat à la mairie
Sainte-Foy perdra son rang 
par son manque de dynamisme

g Plusieurs dossiers municipaux ne pro­
gressent pas à Sainte-Foy parce que la ville ne va

par Marie CAQUETTE
pas chercher sa part de subventions et pro­
grammes gouvernementaux.

Vos concessionnaires Chrysier
vous disent

CHRVSUR W ENCORE 
PUIS UH!

■ ij

Maintenant, les concessionnaires Dodge et 
Plymouth vous remercient en vous offrant 
une sélection de voitures et camions neufs 
1985 au bas taux de financement de 9,97o.*

VOITURES
• Dodge Omni
• Plymouth Horizon
• Dodge Charger
• Plymouth Turismo
• Dodge Aries
• Plymouth Reliant
• Chrysler Laser

• Chrysler Daytona
• Dodge Lancer
• Chrysler LeBaron GTS
CAMIONS
• Dodge Ram 50
• Dodge Power Ram 50

Offre vaidb’e pouf le'i modeies '985 ei'qibies en inventaire cbe; ies corvcessionnaires par 
ticipanîs. on doit acheter et prendre livraison au détail du 6 mai au 31 ma» 1985 Ottre non 
valable pour les véhiculés de parcs ou de location Tous les details che; les concession 
naires participants
* Tau» pour le plein montant a crédtt pour toute la duree du contrat maumum de ^8 mois

Automobtlet

Chez Chrysier, 
notre seule ambition, 
c’est d’etre les meilleurs!

BEnUPRE
OodQ« • ChtyilcrLI4«

• VENTE •location
2400 'ue Danon Sfe-fov

653-5212

Ce manque de dynamisme est en train de faire 
perdre à Sainte-Foy l’avant-gardisme qui l’a long­
temps caractérisée, affirme le conseiller mu­
nicipal et candidat à la mairie, Gilles Carignan. 
Cela pourrait aussi se répercuter sur la fonction 
publique dont les compétences sont souvent 
sous-utilisées par le régime actuel, avance-t-il.

Il reproche au conseil de n’avoir pas cherché à 
se prévaloir du programme gouvernemental Re- 
vi-Centre qui aurait pu donner jusqu’à $1 million 
pour la revitalisation de certaines artères 
commerciales, comme la rue Myrand et une 
portion du vieux village de Sainte-Foy (voisine de 
l’église Notre-Dame-de-Foy).

La municipalité aurait encore pu bénéficier de 
subvention pour construire un mur anti-bruit le 
long du boulevard Duplessis ou donner un "coup 
de jeune” à la bibliothèque. M. Carignan men­
tionne qu’on n’a pas tenté de recourir à des fonds 
gouvernementaux pour doter les quartiers éloi­
gnés de succursales de la bibliothèque mu­
nicipale.

Ournier
De la

CAPfTME 
DODGE CHRVSL»
Lt^e

• VENTE • location 
225 rue Mardis ViHe varrie'

687-2604

MAISONpiymotjth -f hf 
de cha»iesbOufQ 

SO^O Ou lafd'H Cha'iesboufg

622-4700

on
CTirysie* PiyrTrouTTi Liee 
• VENTE • LOCATION 

I2015 txiui C'^ar»sl ouest Sie-Eoy

687-5510

SOCIETE ENCOMMANDttE 
48 Kennedy CEVlS

837-2411
veni* Ou •oc«t*<y>

ASSURANCES

f

MBS\^l

Aux membres du Club Automobile
L'assurance est une question de prix 

et de service
A titre de membre du Club Automobile, 

vous pouvez maintenant vous procurer une 
assurance automobile et une 

assurance- habitation 
Ce programme unique vous est ottert 

en plus de tous les avantages habituels 
du Club, par Les Coopérants, 

compagnie d assurance générale 
reconnus pour la qualité de leur service, 

par l'entremise de f? Darbeinet et 
Associes, filiale du Club 

Beaucoup de membres profitent déjà 
de primes concurrentielles et d un service 

sans égal, nous vous en donnons 
I assurance

Renseignez-vous sans fardet!
(418) 653-6666 dans lo region de Québec 
1-800-463-4808 a l extérieur de Québec

Coopérants
Ca c’est de l'assurancef

Outre ce manque de dynamisme, le candidat à 
la mairie relève une at^nce de préoccupation 
pour les questions environnementales à Sainte- 
Foy. Que ce soit l’usine d’épuration des eaux 
usées, le programme de plantation d’arbres et 
même le concours annuel des villes fleuries.

Sans aller jusqu’à se décrire comme un can­
didat écologique, M. Carignan se dit très préoc­
cupé par toutes les questions d’environnement 
qui formeront une partie de sa plate-forme élec­
torale. A l’instar d’autres municipalités du Qué- 
bec qui ont refusé que l’usine d’épuration des. ■ 
eaux soit à proximité des quartiers résidentiels, le 
conseiller soutient que Sainte-Foy aurait pu, dès 
le départ, exiger qu’elle soit construite loin de - 
toute résidence, près du parc industriel Saint- 
Augustin.

A une récente commission municipale, le can- ■ 

didat à la mairie apprenait encore qu’on n’avait 
pas de plan précis de plantation d’arbres. En 
outre, Sainte-Foy s’est retirée, dit-il, du concours 
des villes et villages fleuris, alors que la mu­
nicipalité compte quatre groupes s’occupant 
d’horticulture sur son territoire. Ce prograe ne 
coûtait pas cher, de dire le conseiller, la mu­
nicipalité avait gagné un premier prix régional 
deux ans de suite, pourquoi l’abandonner?

COURS DE TENUE DE BAR
Débutant le 28 mai (soir) et le 22 mai ()Our)

Samedi débutant le 18 mai
COURS SPÉCIAL DE 30 HEURES'

débutant le 8 Juillet
• Donnés dans un vôniablé bar Tout l équi 

pement et l'alcool sont tournis au» eleves
e Permis de culture personnelle no 749551
# Attestation des cours
ECOLE DES MAITRES (Château Frontenac) 

692-031

DIRECTEUR DE 
FUNÉRAILLES

• SERVICE AMBULANCIER 
JOUR et NUIT 

^ • CRÉMATION
A propos du préarrangement...
Un personnel de confiance, courtois st 
discret sst A votre disposition pour vous 
donner toute l’Information néossssire 
vous psrmsttsnt d’établir vos dsmiérss vo­
lontés. -

^La rodo'-''

-m t'éo
J.

Résultats é
Super Loto Tirage du 26-05-85

\l MUnw
1968667
968667

68667
8667

667
67

1328932
328932

28932
8932

932
32

472AâA7

lui' \i LirH""- |iii-
1000 000$ 1021568 1 000 000$
50 000$ 
5 000$ 
500$ 
100$ 

10$

50 000$ 
5 000$ 
500$ 
100$ 
10$

1 000 000$ 1316606 1000 000$ 
50 000$ 316606 50 000$
5 000$ 16606 5 000$
500$ 6606 .500$
100$ 606 100$
10$ 06 10$

433A75S 267A896 5848908 S78A439

5 lots de 100 OOOS <r>iin>i-ff>^ nirn dértfimpriH^hlt’n»

t#-* mrminhh-* tl tien Iinitnmnts parqi^wnf
es r'résri t/r» hdlrl% i.m iq% ,U tit%pav,te , nfrr trite liMr ih 
eqmrrfM gxiamqtttn rt Im h%fr t,ff„ irUe. trftr tirmterr « pru^ttt
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Entente
^ (FC) — Um MtMtâ intervtnue vcndndi 

entre b CIP et k lyndicat dea producteun de 
bok du Saint-Laurent Une entente qutoqiiennik 
sur les volumes de rondins, valide (fo 1er JaBvkr 
1985 au 31 décembre IM^ constitue k polat 
maieur de raccord. Le litige portait sur Pap- 
provikonnemant de ruaine de Matane. L’entente 
prévoit que k Hvraleon de 1985 s’elfeetaefa au 
cours des mok d’août, septembre, octobre et 
novembre. Les parties ae sont également en­
tendues pour entreprendre conjointement une 
étude relative à k production de copeaux. Si ks 
résultats de cette étude s’avèrent positifs pour 
chacun des intervenants, eOe fera Fobjet (Tun 
contrat suppkmentaire.

Bureau de comté
OTTAWA (PC) — La circonscnption de Ma- 

nicouagan, replantée aux Communes par k 
premier ministre Brun Mulroney, sera dotée d’un 
troisième bureau de comté è Havre-Saint-Pierre. 
Les activités de ce bureau seront coordonnées 
par un homme d’affaires iocaL M. Jean Lelièvre. 
Havre-Saint-Pieire est situé sur k Côte-Nord, à 
envuvn 700 kilomètres au nord-est de Québec. La 
circonscription de Manicouagan comptait déjà 
deux bureaux de comté à Sept-Iles et à Baie- 
Comeau, où est né M. Mulroney.

Pour le tourisme
NOTRE-DAME-DU-PORTAGE — Deux en­

treprises hôtelières de Notre-Dame-du-Portage 
reçoivent une subvention de $108,400 pour k 
modernisation de leur étabUssement La société 
Les Entreprises famUkks Jean April Inc, aura 
$70,000 pour transformer ks 28 chambres ac­
tuelles de PAuberge sur Mer en 20 chambres 
modernes et spacieuses. La réalisation de ce 
projet de 200,000 devrait permettre k création 
de 4 emplois. La société Auberge du Portage Ltée 
bénéficiera d’une subvention de $38,400 afîn de 
réaliser son projet de $98,000 pour k cons­
truction de 4 nouvelles unités de motels, Ta- 
ménagement du terrain et k réfection de k 
terrasse. L’aide financière a été accordée par k 
ministère canadien de l’Expansion industrieik 
régionale, dans k cadre du plan de dé­
veloppement économique Bas-Saint-Laurent / 
Gas^sie.

1(M) ans d’histoire
BEAUPORT — Le projet “Cent ans de textile à 

Saint-Grégoire, 1885-1985” annonce l’ouverture 
de son exposition qui aura lieu au Centre 
communautaire des Chutes, 4054 boulevard Sain­
te-Anne, le 12 juin à 19h30.
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A partir de novembre, la roule 132 aéra entretenue parole ville de Saint-Pomuaêd, une 
depenae de $75,000par attnée, selon le maire Grenier.

Saint-Romuald
La réfection de la 132 
aura coûté $9 millions
4 SAINT-ROMUALD — La réfection et 

rékrgissenaent de k route 132 se poursuit 
pour k troisième année, à Saint-RomuakL 
Les tnvaux seront effectués jusqu’en août, 
cette année, et Us seront complétés à Pété 
de 1986.

par Gilles PEPIN

Ce qui aura coûté finalement $8,8 mil­
lions, soit $7,462,700 au gouvernement du 
Québec et $1,364,097 à la ville de Saint- 
Romuald.

L’entretien de cette route, constituant 
une artère commerciale importante, sera 
cependant à la charge de la municipalité, à 
compter du 1er novembre 1986, conune 
c’est déjà le cas pour la viUe de Lévis, qui a 
innové, il y a quelques années, en re­
connaissant l’importance de cette voie de 
circulation pour le développement sur la 
Rive-Sud.

A Saint-Romuald, cet entretien de la 132

représentera une dépense annueUe d’en­
viron $75,000, prévoit le maire Denis Gre­
nier.

Dernièrement, le ministère des Trans­
ports du Québec a accepté de signer une 
nouvelle entente avec la vill ’e Saint- 
Romuald, pour redéfinir sa pariicipation 
financière aux travaux de réfection de la 
route. Les coûts, depuis la signature d’un 
premier engagement, en 1982, sont deux 
fois plus considérables que ce qui avait été 
prévu.

La phase actuelle des travaux se situe 
vis-à-vis le centre-ville, sur une distance de 
2.46 kilomètres. L’an prochain, les travaux 
seront continués, à partir du pont de la 
rivière Etchemin, jusqu’aux limites avec la 
ville de Saint-David, selon ce qu’ont conve­
nu récemment le maire Grenier, le député- 
ministre Jean Garon et le ministre délégué 
au Développement et à k Voirie des ré­
gions, M. Henri Lemay.

Intégration scolaire sur la Rive-Sud

La désignation des représentants 
des parents finira cette semaine

^ LEVIS — La formation des conseils pro­
visoires, qui auront à mettre en pkee ks nou­
velles commissions scolaires intégrées, sera 
complétée mercredi soir, avec k désignation des 
représentants des parents, sur k rive sud de 
Québec.

par Gilles PEPIN 
du bureau du Soleil

Les cinq comités de parents du secteur pri­
maire et celui de la régionale Louis-Fréchette ont 
été convoqués pour le 29 mai, à 20h, à l’école 
polyvalente de Saint-Anselme, afin de procéder 
au choix de leurs délégués. Ceux-ci constitueront 
le tiers des effectifs à la direction de chacun des 
trois conseils, conformément aux dispositions de 
la récente loi relative à l’enseignement primaire 
et secondau^ public.

On sait que la formation des trois commissions 
scolaires intégrées sur le territoire Louis-Fré­
chette a été décrétée en mars et en avril. Les 
commissaires des cinq commissions déjà exis­
tantes se sont entendus pour k désignation de 
leurs représentants aux conseils provisoires.

Celui de la commission scolaire numérotée 028 
travaillera sur le territoire de la MRC (mu­
nicipalité régionak) Desjardins, ce qui est aussi 
le territoire de la commission scolaire locale 
Pointe-Lévy. Ce conseil sera composé de 18 
personnes, dont 12 sont déjà nommés parmi les 
commissaires.

La commission scolaire numérotée 027 aura 
juridiction sur le territoire de l’ancienne commis­
sion scolaire Nouv'elk-Beauce, auquel ont été 
ajoutées les localités de Saint-Patrice, Saint- 
Narcisse et Saint-Sylvestre. Le conseil provisoire 
sera consitué de 12 personnes, dont 8 sont des 
commissaires déjà désignés.

La conunission scolaire numérotée 099, enfin, 
aura pour territoire celui de la MRC de Bel- 
lechasse. Les dirigeants des commissions sco­
laires Abénakis, Bellechasse et de l’Elan ont déjà 
désigné 12 représentants au conseil provisoire, ce 
qui laisse 6 postes pour les représentants des 
comités de parents.

Les conseils provisoires ne commenceront ef­
fectivement à travailler que le 1er juillet. On 
s’attend cependant à ce que k dossier ne pourra 
progresser qu’après la pénode des vacances es­
tivales.

Le partage des personnels et des biens de la 
commission scolaire régionak, par exempk, sera 
surtout discuté à l’automne. La nouvelle struc­
ture de l’intégration du primaire et du secondaire 
sera effective le 1er juillet 1986
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Lauzon tiendra 
une exposition
internationaie

4 LAUZON •> Um tzpoktk» 
iateniadoaak regroupant au moine 
une qulnzalae de paye een k clou 
dee feedvltéa qui marqueront cet 
été k 7Se annlvarealre de ftn- 
corporadon de k vilk de Lauzon.

par André FORGUES

Ces célébrations seront ks pre­
mières fêtes populates tenues dans 
cette vilk depuis 1947, quand avait 
été souligné k tricentenaire de l’ins- 
talktion des premiers colons sur ce 
qui est aujourd'hui k temtoire mu­
nicipal

Quant à l’exposition in­
ternationale, qui aura lieu du 24 au 
28 juilkL au collège de Lauzon, elle 
permettra de voir des objets (photo­
graphies, vêtements, peintures, etc.) 
venant du Québec et du Canada, 
mais aussi d’Union soviétique, de 
France, de Chine populaire, du Ja­
pon, du Maroc, du Mexique, de 
Belgique, de Hongne, d’israèl, d’I­
talie, de Pologne, d’Haiti, du Gua- 
témak et de k Grèce.

Des organismes ont aussi confir­
més kur participation. Ce sont Al- 
liance-Champlain, l’Association ca­
nadienne pour les Nations Unies, la 
Coalition pour k paix et k dé­
sarmement et le ^rétanat per­
manent des peuples francophones.

Des négociations se poursuivent 
toujours avec les Etats-Unis, la 
Grande-Bretagne, l’Austrabe et la 
Nouvelle-Zéknde, indique de plus 
M. Daniel Vachon, coordonnateur 
des fêtes. Des représentants 
(consuls, vice-consuls, etc.) des 
pays participants viendront à Lau­
zon à cette occasion et une visite de 
la ville sera organisée pour ces per­
sonnalités.
Diversité

Mais les activités qui marqueront J cet anniversaire ne se limiteront pas

à cette exposition, puisqu’elles s'é­
tendront sur près de trois mois, du 
22 juin au 14 septembre. Concen­
trées sur ks week-ends, ces ac­
tivités, seront très diversifiées.

Ainsi, ks 20 et 21 juilkt aura beu 
k fin de semaine sportive où des 
tournois de balk-moUe et de pé­
tanque ainsi qu’un marathon cy- 
ebste et une compétition de vélo- 
cross seront à l’hormre.

En faiL on dénombre près de 30 
activités (ponctuelles ou s'étendant 
sur quelques jours) dans k pro­
gramme des festivités qui sont or­
ganisées par k Société Saint-Jean- 
Baptiste de Lauzon.

Echange de dessins d’enfants 
avec l’URSS sur k thème de k paix, 
visites des pnncipaks industries, ex­
position des oeuvres d’artistes lo­
caux et même, k 14 septembre, un 
forum sur l’économie locak sont 
prévus.

L’organisation profite d’une sub­
vention de près de $10,000 qui a été 
obtenue dans le cadre du pro­
gramme de travaux commu­
nautaires du gouvernement du 
Québec, tandis que l’administration 
municipale fournit certains ser­
vices, mais le succès des festivités 
repose en grande partie sur k tra­
vail bénévole de quelque 500 per­
sonnes impliquées dans une ou l’au­
tre des activités.

D’ici le début des festivités, les 
citoyens de Lauzon sont par ailleurs 
invités à participer à un concours 
pour donner un drapeau à kur vilk. 
Les dessins suggérés devront être 
parvenus aux bureaux de l’or­
ganisation des fêtes, au 300 Saint- 
Joseph Est, suite 15, avant k 31 mai.

Trois projets de drapeaux seront 
retenus et soumis au vote populaire. 
Celui qui deviendra le drapeau of­
ficiel de Lauzon sera dévoilé à l’oc­
casion de l’ouverture officielle des 
fêtes, le 24 juin.
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LA CROISEE DES CHEMINS
C^EST POSSIBLE!

4080 1 iere ave ST GEORGES 227- 0897

Le nouveau Plan d'attaque amélioré fait 
fondre les livres excédentaires...

VITE... VITE... VITE.
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LES WEIGHT WATCHERS ANNONCENT 
LE NOUVEAU PLAN D’AnAQUE* AMÉLIORÉ

Nouveau

Amélioré.

Eicore plus 
skiple 
à suivre

Le Plan d'attaque, qui est le programme d’amaignsse 
ment le plus efficace de l'histoire des Weight Watchers 
a été encore simplifié grâce aux nouvelles listes de 
menus, plus nombreux et plus faciles a preparer que 
jamais Alors, faites comme des millions'de personnes 
qui ont perdu des millions de kilos en suivant le Plan 
d'attaque, parce que cette année nous l'avons encore 
simplifié - spécialement pour vous -spécialement pour 
l'adapter à votre style de vie. N'attendez plus - joignez 
vous aux Weight Watchers dès aujourd'hui.

NOUVELLE Motel Universel
CLASSE 2300, ehamin Sk-Foy 

mardi 19 heures

WEIGHT WATCHERS. ®
QUÉBEC 651-9224

• Aucun contrat
• Frais d inscription $12
• Classe hebdomarlaire $6
• Total $18
lert datte mtinltnant $18

I rm mmn vatcmus
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Inquiétude des gens de Sidnt-Juste-de^Bretenières

Biosyn est prête à clarifier ia situation
e SAINT>IU$TE DE-BRE- 

TEMERES — “Plutôt que de partir 
des rumeurs à Peffet que des en­
trepreneurs ont quitté le chantier de 
rusine de gazéification de Saint- 
Juste-de-Bretenières, à cause de 
conflits avec la société Biosyn, pro­
moteur du projet méthanol, il serait 
préférable de se rencontrer car on 
est appelés à travailler longtemps 
ensemUe.”

Québec 2-,;

lli ir
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L'usine de méthanol devrait ouvrir le mois prochain.
Photo Michel Roquet

L’usine de méthanol ouvrira en 
juin pour un rodage de 18 mois

e SAINT-JUSTE-DE-BRETENIERES — Le 
retard d’un an pour ia mise en marche de l’usine 
de méthanol de Biosyn, à Saint-Juste-de-Bre- 
tenières, dans Bellechasse, est imputable aux 
difficultés d’approvisionnements de certains ma­
tériaux mais surtout au gazogène de la compa­
gnie Omnifuel, de Toronto, l’appareil trans­
formant, par oxydation incomplète, le bois en gaz 
combustible.

; "s;

Le maire François VOCAL

par Paul-Henri DROUIN
(envoyé du Soleil)

C’est ce qu’a indiqué au SOLEIL, M. Reynald 
Hoareau, surintendant de la société Biosyn, en 
mentionnant qu’il est faux de prétendre que des 
entrepreneurs ont quitté le chantier à cause de 
conflits avec Biosyn, promoteur du projet qui va 
coûter quelque $12 millions.

Les travaux d’infrastructure sont pratiquement 
terminés et normalement l’usine devrait ouvrir 
ses portes en juin, a déclaré M. Hoareau.

Biosyn a empêché LE SOLEIL de visiter les 
lieux, étant donné le caractère d’un centre de 
recherches que sont les installations à Saint- 
Juste-de-Bretenières, mais tout de même on a 
appris que la mise en service de l’usine est 
commencée depuis décembre et que ce travail 
exige que chaque équ pement soit testé.

“C’est ce qui fait, a ajouté M. Hoareau, que les 
entrepreneurs Dawco Electrique et Union Pipe 
Line, une fois leurs travaux complétés ont dû 
revenir sur les lieux pour apporter des chan­
gements à certaines pièces défectueuses.

“Ces entrepreneurs, dit-il, ont signé des cont­
rats et ils doivent les respecter. Voilà pourquoi il 
arrive parfois qu’ils reviennent sur le chantier et 
non selon les rumeurs qui existent à l’effet que M. Roch ROY

Photo Michel Paquet

des entrepreneurs ont quitté le chantier à cause 
de conflits avec la société Biosyn”, a indiqué M. 
Reynald Hoareau.
Centre expérimental

Une fois en marche, l’usine de méthanol de 
Biosyn fonctionnera de façon expérimentale pen­
dant au moins 18 mois pour roder le réacteur qui 
produira un gaz de synthèse à partir de la 
biomasse, ce qui constitue la première étape du 
projet. ;

La seconde va consister en la production de 
méthanol à partir de ce gaz de synthèse, et selon 
M. Hoareau, celle-ci ne devrait pas poser aucun 
problème.

Jusqu’à maintenant, la construction de l’usine 
de méthanol de Biosyn a permis l’embauche 
d’une centaine de personnes. Présentement, il n’y 
a que 18 personnes à l’ouvrage dont 15 sont de la 
région de Saint-Juste-de-Bretenières depuis que 
l’usine est construite. Dès que l’usine fonc­
tionnera normalement, ce personnel ne sera aug­
menté que de 5 à 6 personnes, a fait part M. 
Hoareau.

Quoique ce ne sera pas la poule aux oeufs d’or 
comme plusieurs le prétendaient, il y a tout de 
même de quoi se réjouir, puisque l’implantation 
de cette usine va permettre dans cette région une 
certaine activité économique, a déclaré le maire 
Francis Vocal, de Saint-Juste-de-Bretenières, qui 
occupe ce poste depuis 1947.

par Paul-Henri DROUIN
(envoyé du Soleil)

Ces propos de M. Reynald Hoa­
reau, surintendant pour la société 
Biosyn, font suite à un communiqué 
émis dernièrement par le comité des 
"Citoyens sur le méthanol” et titré; 
“Le projet de méthanol de Saint- 
Juste-de-Bretenières il est temps 
que la population s’en occupe...!”

M. Hoareau s’est dit prêt à ren­
contrer la population de la région de 
Saint-Juste-de-Bretenières, pour la 
renseigner sur la réalisation de ce 
projet face aux incertitudes qui se 
dessinent conune l’a fait mention 
dernièrement le comité des “Ci­
toyens sur le méthanol”.

Ce comité est composé de MM. 
Richard Gagné et Raymond Drouin, 
de Saint-Juste-de-Bretenières: Clau­
de Doyon et Pierre Thibodeau, de 
Saint-Fabien; Claude Fournier et 
Joseph Tremblay, de Saint-Camille; 
ainsi que Clément Blanchet, de 
Saint-Magloire.

L’objectif que ces personnes se 
sont fixé est de faire la lumière sur 
la situation actuelle du projet et 
assurer sa poursuite.

’M
m
m

M. Donat CHABOT Pnoto Michel Paquet

Selon M. Pierre Thibodeau, por^ 
parole du comité, le “gazogène”, qui 
est l’unité maîtresse de ce comp­
lexe, est loin, semble-t-iL d’être opé­
rationnel et si l’usine actuelle tarde 
à démarrer, c’est tout le projet qui 
risque de s’interrompre.

“Un tel résultat, dit-il, va faire 
disparaître de nombreux espoirs 
quant à la possibilité d’un nouveau 
débouché pour les feuillus dégradés 
et autres résidus forestiers en pro­
venance de la forêt pnvée.”

Toujours d’après M Thibodeau, il 
est devenu impératif pour la po 
pulation du haut de Montmagny et 
de Bellechasse de voir à la poursuite 
de ce projet et c’est pourquoi le 
comité a confié le mandat aux dé­
putés Pierre Blais et Jacques Le­
blanc d’aller aux sources d’in­
formations pour clanfier “l’impasse 
actuelle” du projet de Saint-Juste- 
de-Bretenières.

Autres commentaires

Le maire de Saint-Juste-de-Bre- 
tenières, M. François Vocal, s’est dit 
confiant que la société Biosyn va 
mener à terme la réalisation du 
projet de l’usine méthanol qui, une 
fois en marche, va procurer de l’em­
ploi à quelque 25 personnes.

On nous avait dit qu’avant trois 
ans ce n’était qu’une période d’ex­
périmentation, alors pourquoi s’a­
larmer comme le font présentement 
les membres du comité des “Ci­
toyens sur le méthanol” dont la 
presque totalité est de l’extérieur de 
Saint-Juste-de-Bretenières, a dé­
claré M. Vocal.

Il ne peut comprendre l’attitude 
des CLSC de Lac-Etchemin et de 
Saint-Fabien, et le maire Vocal s’est 
prononcé en désaccord avec le 
comité sur la manière qu’on pro­
cède.

Quant à MM. Henri Lavallée et 
Roch Roy, tous deux de Saint-Jus­
te-de-Bretenières, ils ont encore 
confiance que le projet va se conc­
rétiser et que ce sera une bonne 
affaire pour la région.

“Ça va pas vite, a-t-on men­
tionné, mais il ne faut pas oublier 
qu’ils sont en période d’ex­
périmentation”, ont fait part MM. 
Lavallée et Roy.

De son côté, M. Donat Chabot, de 
Saint-Juste-de-Bretenières, a af­
firmé qu’il n’y a pas lieu de s’a­
larmer étant donné que la société 
Biosyn avait bien dit que ça pren­
drait deux ou trois ans avant que 
l’usine fonctionne normalement.

“L’avenir nous dira ce que seront 
les résultats a conclu M. Chabot.

Photo Michel Poquet

FINANCEMENT 
DE 9.9%

à l’achat des nouvelles FORD 
ESCORT 8572 et TEMPO 1985

Cette offre est temporaire; le financement 
est calculé en fonction de la somme totale à 

verser, et ce, durant toute la durée du 
contrat Jusqu'à concurrence de 36 mois. Il 
peut s'effectuer à un taux privilégié sur une » 

période plus longue, jusqu'à 60 mois.

Quel est le seul piét-auto 
à^irantirlavaleiirile rachat 

de votre voiture apits 3 ou 4 ans?
LE PRET-RACHAT ROYAL.

PLUS ^
PLUS
PLUS
ENSEMBLE
VALEURS
SPÉCIALES

TEMP01985 ESCORT 1985 ESCORT 1985
Climatiseur 

sélectaire gratuit à 
l'achat de 

l'ensemble.
e les glaces teintées 
e le régulateur de vitesse 
• le groupe verrouillage 

électrique

Boîte de vitesses 
automatique gratuite 

avec l'achat de 
l'ensemble.

e un toit ouvrsnt/panneau 
amovible

e une direction aaaiatée 
e deux rétroviseur! à 

télécommande
• esaule-glaces / lave-glace 

arrière
• glaces teintées

Boîte de vitesses 
automatique 

gratuite à l'achat de 
l'ensemble.

• les pneus à flancs blancs
• le régulateur de vitesse
• le volant ajustable
• les glaces teintées

Option de prêt à taux fixe ou variable
Financement pouvant couvrir le prix d’achat 
à 100%
Assurance-vie sans frais
S’applique aux autos neuves et aux autos 
d’occasion 84 et 85

Possibilité de remboursement anticipé, sans 
pénalité
Si désiré, mensualités considérablement 
réduites. Vous payez capital et intérêt sur 
une partie seulement de votre emprunt

.J
Demandez a la succursale 

de la Banque Royale de votre choix 
tous les détails au sujet 

du Prêt-Rachat Royal.
Â

GRAND TRIANON
Boul. de la Capitale ^oo yi/ic-ê
(torti* Pierre-Bértrand)
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BANQUE 
ROYALE l3D

LA BANQUE OFFICIELLE D EXP086
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